2.  Le jeu du Village collectif

Remarque
Dans cet exercice, il ne s’agit pas de figer les relations entre les membres de la classe comme si elles n’évoluaient pas ou plus.   Les observateurs vont déterminer un ensemble de regards subjectifs portés sur les membres du groupe et ses relations à un moment particulier de son histoire.   Aucun d’eux n’est psychologue.   Il n’aura que son bon sens et son attention sur l’autre sera forcément déterminée par le type de question que le professeur lui aura imposé.
Objectifs : 
1° amener les élèves à découvrir comment chacun d’eux situe leur propre désir par rapport au grand groupe imposé qu’est une classe.



2° faire apparaître différentes réactions et attitudes individuelles ou collectives qu’un groupe peut produire en face d’une décision arbitraire d’un pouvoir (ex : déménagement imposé, pétition, comité de quartier, violence, repli sur soi, etc.) 

Description du jeu

Le professeur a fait rassembler au milieu du local une série de tables de manière à former un grand espace.   Ensuite, il a dessiné à la craie une rivière qui indique que le village sera construit dans une belle vallée.  Enfin, il a renversé du matériel (style Kapla, ou autres matériaux en bois ou lego) au milieu de la table en stipulant que ce ne sera qu’au « top chrono » que les élèves pourront « prendre le matériel qui leur convient, tenant compte du fait que chaque membre du groupe doit avoir au moins un objet à sa disposition.

Le groupe se dispose tout autour de la grande table et, au fur et à mesure des besoins individuels de chaque membre, se met à créer le village où chacun aimerait vivre.   Décors 

(rue, parc, champs, arbres, forêt) , habitations ( individuelles ou collectives, chacun créant la sienne, parfois à l’extérieur du village), fonctions de la commune (services, magasins, industries), le village se met petit à petit à refléter les tensions, des besoins et les amitiés privilégiées qui traversent le groupe-classe.   Parfois, les oppositions (parfois féroces) entre certaines conceptions de vie ( PDG qui place ses industries polluantes ou écologistes, individualistes ou communautaristes, etc. ) apparaissent.

Quand il ne reste que 20 minutes, le prof met sa casquette de « délégué gouvernemental » et intervient en annonçant qu’une décision a été prise de créer un barrage à tel endroit du village.

Les  habitants ont « quelques semaines » ( 10’) pour réagir.
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Consignes
1° Votre tâche est de construire, tous ensemble, un village imaginaire


-  « imaginaire » signifie qu’il ne s’agit pas de reproduire un village que vous connaissiez ou dans lequel vous avez vécu.

- Vous imaginerez librement sa forme et sa situation en faisant tout à votre goût, 

comme vous l’entendrez ;  vous avez tous les droits.

2° Dans ce village, c’est important, vous y habitez.   Après sa construction, vous devez donc  

    pouvoir indiquer : 
- votre lieu d’habitation (si vous êtes satisfait de la place que vous 

occupez)




- votre fonction: métier + charge communale éventuelle
3° vous devez donc envisager ensemble les types de relation qui existeront entre les habitants c.-à-d. votre façon de vivre en commun sur le plan politique et éventuellement social et culturel.

Matériaux à votre disposition

· grande table

· craie
· kapla
· feuilles de brouillon
Evaluation :

Chaque observateur prend reçoit du professeur « X » nombre de « tableau des interactions ».

Un tableau par élève observé.    Au préalable il aura lu convenablement un de ces tableaux afin de bien le comprendre.

Une fois que le jeu est terminé, il doit terminer pour le prochain cours un plan du groupe de joueurs qu’il a dû observer, leur « construction », leur rôle ( profession et/ou service communal), leur(s) alliance(s) éventuelle(s), et leur(s) réaction(s) vis-à-vis de l’intervention du délégué gouvernemental.

L’évaluation finale se fera devant la classe.   Chaque joueur recevra de « son » observateur son tableau et pourra réagir vis-à-vis des remarques qui sont faites « sur » lui.
Voir évaluation individuelle après le tableau

TABLEAU DES INTERACTIONS  

	NOMBRE DE PARTICIPANTS
	 à     à     à     à    à tous 

	AIRE

SOCIO

AFFECTIVE
	1. Soutient autrui, aide, encourage

montre de l’estime

2.  Détend et se détend, plaisante,

se montre content

3.  accepte, se dit en accord, opine

comprend autrui

 

	Intervention

orientées

vers la

tâche

du 

groupe
	4.  fait des suggestions, donne

des idées, des directions

possibles.

5.  donne son avis, ses opinions,

évalue, affirme.

6. donne des commentaires et des

informations, confirme, clarifie,

repère.

7.  demande des informations et 

des explications.

8.  demande un avis, des impressions, 

des opinions.

9.  demande des idées, des suggestions



	Aire

socio-

affective
	10.  rejette, se dit pas d’accord, met

en doute, refuse, s’isole.

11.  manifeste de la tension et accroît

la tension

12. attaque, se défend, montre de 

l’antagonisme, s’oppose.




Signes des abréviations nominales :
Evaluations individuelles

Remarques

L’évaluation qui vous a été remise a été effectuée par un de vos camarades.   Lorsqu’il vous a observé, il n’était pas au courant de la grille d’analyse qui suit.   Il n’a donc pas pu orienter son regard autrement que par la formulation des questions décrites dans le premier tableau.

La nomenclature qui suit peut vous aider à vous évaluer.   Cette évaluation VOUS regarde.

Vous en ferez ce que vous voulez.

Critères d’évaluation proposés par R. DELDINE et A. DEMOULIN (1)

Les critères 6 et 7 : peuvent révéler des problèmes d’orientation du travail.

Les critères 5 et 8 : peuvent révéler des problèmes d’évaluation du travail.

Les critères 4 et 9 : peuvent révéler des problèmes de contrôle et d’organisation du travail.

Les critères 3 et 10 : peuvent révéler des problèmes de décisions communes.

Les critères 2 et 11 : peuvent révéler des problèmes de tensions intérieures et de réactions à cette tension.

Les critères 1 et 12 : peuvent révéler des problèmes d’intégration des personnes dans le groupe.

--------------

R.  DELDINE et A. DEMOULIN : Introduction à la psychopédagogie,  De Boeck, 1975, 
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